
 

Transcription des scénarios imaginés 
dans le cadre de La Fresque des 
Futurs de La Cagette​
 
​
La "Fresque des futurs de la Cagette" proposée par le comité du Turfu en amont de l'AG du 
6 juillet. L'objectif était d'imaginer collectivement différents futurs à partir de deux débuts de 
scénarios : dans le premier, on reste dans le magasin actuel ; dans le second, on déménage 
au 17 cours Gambetta. Cela a été un moment créatif, libérateur et stimulant ! À travers des 
scénarios, des dessins, des collages et des fils de laine, chacun·e a pu exprimer ses idées, 
ses espoirs, ses craintes et aussi trouver des liens entre les réalités imaginées. En voici, la 
transcription qui n’engage en rien la coopérative mais est le reflet fidèle des idées 
exprimées par les coops dans le cadre de cet atelier.​
 

I.​ On déménage sur le cours Gambetta​
 

 
 



 

 
●​ Le succès de La Cagette dans son nouveau magasin est retentissant et donne envie 

à une flopée de collectifs citoyens dans d’autres quartiers. 
○​ Devenue une interlocutrice crédible et reconnue dans la place, La Cagette 

créé avec ses sociétaires une “succursale” dédiée à catalyser les acteurs 
locaux du domaine de l’énergie ; une “SCIC” mobilise ainsi Altémed pour 
expérimenter l’intérêt de modèles économiques s’appuyant sur les cerificats 
d’économie d’énergie au bénéfice des finances publiques, de l’intérêt général 
(autoconsommation, confort l’été, vélo hydrogène, Vhélio, NégaWatt, 
L-RIMAS, etc.) 

○​ La Cagette va accueillir de plus en plus de coops… jeunes et plus 
expérimentés, le renouvellement est en marche 

■​ Afflux de coops (on est obligés de louer le Corum pour la réunion 
d’Accueil) 

●​ 2040 : Les enseignes Lidl, Intermarché, 
Carrefour, Leclerc ferment leurs portes : 
leurs clients se sont révoltés et réclament le 
droit à devenir Cageot·tes. 

●​ Les formations de La Cagette s’ouvrent à toustes les Cageottes. 
La ville de Montpellier est inondée de culture coopérative. 

●​ Des personnes qui avaient l’habitude de faire leurs courses dans 
les commerces de Gambetta deviennent membres et commencent 
à faire leurs achats à La Cagette et iels kiffent ! 🙂 ​
Les commerces de Gambetta ont un sentiment de rivalité envers 
La  Cagette. ☹️ 

●​ Des racks à vélo Cagette sont installés devant toute la longueur 
du nouveau magasin. Utile et publicitaire. 



 

●​ Les rayons s’agrandissent ! Les producteurs, agriculteurs de toute la région ont leur 

place à La Cagette.  
●​ Pour être encore plus performant, La Cagette remplace les salariés par des robots 

nourris à l’IA. 
○​ L’IA-Cagette s’enfuit sur les réseaux et contamine les GAFAM. Le capitalisme 

s’effondre ! 
●​ Le système capitaliste ayant fini de scier la branche sur laquelle il s’était vautré, la 

gouvernance adoptée par La Cagette propage une autre vision du monde. Un autre 
ordre politique émergé basé sur l’auto-organisation, la décentralisation du pouvoir, le 
partage des prises de décision… Bisounours et bouffeuse de graines deviennent des 
compliments. 

●​ Printemps 2027, Carrefour tremble ! 6 mois plus tard, on prend notre revanche et on 
récupère 850 m² de plus, et bam ! 

●​ On a réussi à acheter des terres pour installer des maraîchers·ères dessus !  
○​ Ouais, ouais, ouais ! Aux champs camarades ! 
○​ Grâce au changement d’échelle, La Cagette participe désormais à 

l’investissement dans une ceinture maraîchère coopérative. Waouh, les boss  
! 

○​ Reprise d’une ferme maraîchère en territoire périurbain -> salariat paysan.  
Participation active à une caisse d’investissement pour accompagner la 
reprise citoyenne de supermarchés. 
Coopération territoriale pour la structuration de la demande. 

●​ Les coops sont tellement heureux qu’ils font plusieurs services d’affilée. Les salariés 
peinent à leur faire laisser leur poste pour les suivant·es.  

●​ À partir du nouveau magasin, on monte une liste alternative, qui nous permet de 
prendre… la mairie. 

●​ On s’embrouille avec la mairie pendant les travaux. Nous mettons donc en place une 
contre-campagne pour les municipales qui conduit à la défaite de Michaël Ie. 

●​ On se renomme Cagette Slope Food Coop. 
●​ Les explications ont été claires. Le vote est enthousiaste. Le nombre de 

coopérateurs progresse, La Cagette s’ouvre à un plus grand éventail de population. 
Objectif 2027.​
​
 

 



 

II. On reste à Clemenceau 
 

●​ On réaménage le magasin pour gagner de la place. On rationalise les références 
produits (930 références de lait de soja ?). Finalement on est pas si mal. 

○​ Halte au toujours +  
●​ Si on reste, on déprime car ça fera 2 fois que le projet ne se réalise pas. 
●​ La croissance se poursuit jusqu’à créer d’énormes problèmes. La queue à la caisse, 

les chambres froides trop petites. Les coopérateurs sont en colère ! La révolte 
gronde puis fait faillite. 

●​ On reste indépendants de la mairie. Et on a de la patience aux caisses et c’est tout. 
on reste où on est et on essaye de faire de petites Cagettes dans d’autres quartiers. 

●​ On déprime, on stagne, on ne s’amuse plus, l’avenir est morne ! 
●​ NAAAAAAN ! On serait contraints de refuser des nouveaux coops et de vendre des 

tranquillisants pour nos salarié·es. ☹️ 
○​ On organise une PURGE pour recentrer le projet avec les vrais. Redéfinition 

du projet. 
●​ On raconte notre jeunesse folle à nos petits-enfants. “Quand j’étais à La Cagette… - 

À la quoi, m·papy ?  
●​ Un réseau de coop partenaires éclosent dans Montpellier. 

Cagette-Network.  
●​ Le village de Gaulois fait des petits… et le capitalisme 

s’effondre même sans Gambetta. 
●​ Pas besoin d’un grand magasin ! En dehors des heures de 

pointe, il y a une rame de tram “LA Cagette” boutique 
itinérante sur chacune des 5 lignes.  

●​ Trouver un nouvel équilibre ??? Décroître ou ne pas 
décroître. 
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